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Cet ouvrage, tres attendu, est celui de toute une vie. L’auteur le commen^ait deja, alors 

que, tres jeune encore, mais deja hante par le demon de la recherche, il allait avec sa mere 

rechercher les fossiles et les silex dans les carrieres de Hangenbieten et d’Achenheim. Il re- 

presente la somme de nombreuses annees de cueillette, et un travail continu et tenace d'obser­

vations stratigraphiques, que ni les obstacles materiels, ni les guerres, ni les vicissitudes 

politiques qui ont eu les repercussions que 1’on sail sur 1’Alsace, ne parvinrent a arreter. 

Quand on voit les choses telles qu’elles sont, il s’agissait veritablement d’une enorme, d’une 

redoutable gageure.

Quel etait le but scientifique et 1’interet d’une entreprise de ce genre au premier abord 

aussi laborieuse qu’ingrate et quelles consequences pouvait-elle avoir tant sur le plan general 

que sur le plan local?

Au point de vue geologique, il etait important d’etudier en ajoutant aux dossiers de la 

structure morphologique des formations alluviales superposees, les renseignements fournis 

par les debris de faune, et les fossiles de tous genres ainsi que les outils en pierre tillee, 

les variations, voire meme les oscillations du climat de la plaine rhenane, situee en zone 

periglaciaire. En effet, la plaine d’Alsace etait, pendant les grandes glaciations, situee en 

dehors des glaciers, qui occupaient seulement les hautes vallees des Vosges meridionales, 

et, sous forme de neves, ou de ’glaciers passifs1, la region du Donon et du Nideck. Mais elle 

se trouvait suffisamment pres de ces derniers, et assez exposee, de par sa situation geogra- 

phique, aux influences glaciaires, pour que son climat fut rude, et comportat de nombreuses 

incidences de caractere proprement periglaciaire. G’est a l’auteur que revient le merite d’avoir 

observe pour la premiere fois, des phenomenes de solilluxion et de cryoturbation dans les 

loess. Ces phenomenes sont des deformations apportees au terrain et aux strafes geologiques 

par les successions des gels et des degels, particulierement sur les sols en pente.

Il s’agissait ensuite de determiner la place des diverses civilisations humaines representees 

dans cet enorme gisement sous les formes d’outils de quartz ou de silex, dans la chronologic 

generale, fixee elle-meme par 1’alternance des glaciations successives, et les changements de 

climat de 1’epoque quaternaire.

Grace a P. Wernert, nous disposons maintenant d’un tableau tres solide, ires documente, 

des successions de climats et de civilisations et de faunes pendant 1’epoque quaternaire en 

Alsace. Ce resultat, sur le plan regional, est de toute premiere importance. Nous ne con- 

naissons pas de region en France qui puisse disposer d’une telle documentation et d’une 

telle etude. 11 est vrai qu’il est rarissime de voir la meme personne reunir a la fois par ses 

propres moyens une telle collection, et se trouver capable en meme temps de 1’etudier de
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facon magistrate. On ne repetera jamais assez que cet exemple est quasi-unique dans les 

annales des sciences geologiques et de la prehistoire.

Sur le plan general, la monographic d’Achenheim apporte une contribution capitale a 

1’etude de 1’outillage quaternaire moyen, du facies levalloisomousterien et tayacien, dans une 

zone, 1’Alsace, qui a ete toujours une region de contact, penetree et traversee par des influen­

ces multiples. Cet outillage paleolithique moyen est, dans 1’ensemble, peu represente dans les 

grottes. Sa duree parait avoir ete extremement longue, et il a connu de curieuses oscillations, 

progres et regressions typologiques, que 1’exemple d’Achenheim demontre avec une particu- 

liere clarte. Sous ce rapport, le gisement restera un gisement-cle. La chronologic, degagee par 

I’auteur d’une fatjon tout a fait objective et a la fois claire et nuancee, se presente de la facon 

suivante (voir resume de la stratigraphic archeologique, p. 245).

Ire epoque: Vases rhenanes audessus des sables fluviatiles; substratum du loess ancien 

sableux (terrasse ancienne de Hangenbieten, Achenheim, Mundolsheim); eclats et galets 

tailies archaiques. Paleolithique ancien.

2e epoque: Couches de loess du gradin emboite dans la terrasse ancienne (quatre strates 

de loess ancien inferieur): outillage a galets failles. Grand amygdaloide uniface. Acheuleen 

moyen, voire ancien. Apparition de la technique levalloisienne (un seul specimen).

3e epoque: Loess ancien moyen (six couches) : a) couche basale: cones de limons strati­

fies. Outillage a galets, facies tagacien. Apparition de la technique mousterienne; b) les cinq 

autres couches: outils mousteroides du type mousterien chaud de Thuringe.

4e epoque: Loess ancien superieur (faune froide): a) rarefaction de 1’outillage, caracteres 

archaisants, technique tayacienne, forme amygdalienne, mais faille plus perfectionnee. Grand 

eclat Levallois; b) sommet (lehm de surface) : morphologie mousterienne a plan de frappe 

non prepare (coups de poings triangulaires et cordiformes).

5e epoque: a) base du loess recent (loess sabloux): mousterien classique, associe a des 

vestiges levalloisiens; b) couche de loess eolien: lames de 1’Aurignacien moyen; c) limon 

brunatre et placage de lehm rouge soliflue: typologie protosolutrienne du type de la Font 

Robert; d) sommet du dernier loess: outillage tres clairseme a lamelles fines, accompagnees 

de quelques types encore propres au paleolithique superieur: Epipaleolithique.

Les vagues de penetration humaine de la periode quaternaire en Alsace peuvent etre 

reparties en quatre grands cycles: le cycle paleolithique ancien est encore peu represente. 

La frequentation des sites a ete plus sensible pendant le Mousterien chaud du paleolithique 

moyen. Mais pendant la periode mousterienne froide, les rigueurs du climat ont abouti a 

une regression et a un appauvrissement. A la fin du quaternaire, les hommes de 1’Age du 

Renne ont frequente le site, en quete de gibier, a trois reprises et en petit nombre, pendant 

les epoques de 1’Aurignacien moyen, du Protosolutreen et de 1’Epipaleolithique.

Cet ouvrage capital pour les connaissances du plus lointain passe de 1’Alsace, deviendra, 

en raison de son impeccable presentation et de sa tres riche illustration, un des classiques 

du quaternaire europeen.

Strasbourg. J.-J. Hatt.




